
& Messieurs les Bureaucrates deo reis ivires, v .pron6neer un sp ce de harangue qui se diri- sie, on prend tplaisir a insulter et cil1omnter10 i I.
e'n.-un mot que vous n'avez d'autre intention que gèit'Jërincipalement ntre .,Viger et Cuvillier. tans de ce pays. Quelle a été ma surprise Samedi der-
celle de vous occuper exclusivement des farces qui pi-écédernmént s,étoiênt adressés à l'assemblée. nier, a une assemblée des citoyens de cette villetau
en tout genre quivont être reprseées ici u Qe4 é-it le but de ces gens en tenant ure'ondfiite* liombre d-environvi-cent, de vorr ces mimes impri-

naturel, tant dans les coulissesque sur la cn , ussi inlécente? .Etoit-ce'po urse mentrer à découvert; Ineurs et ce mêmne éditeur avec.sa lorgnette (ce qui me
etfai're voir à nieplus' endouter quele pqnt auqueiils fit su r .'

Je vous entends déjà m&répond re: "àôbon s. il et1 ppoIIer'u,, )aos-uil e -8asaus
Sami, ils n'ont qu'à lire la feuille volante que voudroient atteindre, est <le semer la discòde et b a que v'ou) tauissi IusieurJuifs t plusieurs Ecos-
'ami, eny n fore d e e quro me d. (livision parmi nous, pour s'établi.r ensite sur nós 'sasjuch1 esur des coAjîlodirés Israélites, vociférant et
j'ai envoyée en forme de boujoiur, pour me der ruines? ô Canadiens! généreux Canadiens! J'espre' hurlant les plus grandes invectves rontre cette assem-
vancer, ils y verront quefaiqttemouéjourque vois dé'ournerez l'orage quigronde djsurit eentsurles n
bienheureux, pour' embrasser toutes les éfee- têtes. Jettez un regard sur tous:ces inibritnés qui server lrite la nation,en snvoyantu de prochain
tions de la lirovince. Si"j'ai établi l'antre de' viennent se réfugier tous lesjours pour 'Péirblir suV Prletiebt deorhommés libics et in afpúles de manquer
mes mystères auprès des Trois Flpuves c'est nos. bords. Ne liéez-vous pas dans leurs vis:ges la à leurs devoirs ! Ma surprise fut au comble, lorsqu'on
" ..- parcequ'y, ayant vécu quelque tems, j'y niisère et l'oppression qu'ils ont éprouvées dans leur me lit qûe cett'e Cour oùse tenait cette réuion anti-ca-

" suis un peu connu. 20. y ayant été enterré, malheureux pbays,,et surtout 'les Cathoues; Je ne nadienne t it occupée par un Juif! Quel pouvait donc
"j'aimerai à mrcersuai pas ici vou faire letaileau d imisèré être-le but de cet Isrélite en se prêtant à une telle acti.

mes-cendres. (que de réflexions je ferai !) 30. à laquelle lepeulie d'rande' i est' rnlftenant réduit on Etait.-ce pour célébrer le'jour du Sabat;ou pour la
" c'est qûevotre ville étant centrale, les Mes' par. les divisions qui ont dòjoirs ré'édans son seim ; violer Si c'était poir le célebrer. je trouv.e quec'est

~sieîîrs.de ympe et de la terre se rencontre- Yous mèmes.en les .gr u lyne, maniere biençontraire pux précejdes de paca--
f eiCanada par milliers denués de tout; presque nuds, ayant testnment, o peut-être'étai-ce' plutôt pour témoignerrott lusfieent pour délibreravantde t e o eux au Comte Dalhousie la reonnaissance que lui doiventsoumettre leurs déêches.", Telles sont, sei- P lpr e i e a tvyze u% CmeD

goemettrgusurssdéaicons.q'eejeesrsont, la que ldes nalheureuses,'victimes de la.tyrapnie. Ca- les;Juifs le la maniè.e libéraledorit:il les a. .dernière-
nner egs ve som, auec e d a berté adicns! !Voilà un etemple frappant et qui doit vous ment traits dani1'affaire:de Mr."Areli Blake H1aet.

de donner en votre nom, avec dmos de. þrouvr conn,il voùs importe e vous unir pour u D
gêne qu'il me semble les decouvri' dans le bon-'soutenir vos drôits. Le salutle du pîtui e vous e com-
jour que vous avez bien voulu nous donner. mande. Il vous faut confiër vos destivée.à deshoîmies

Vous voila donc encore rén dampaLeité Que ëclýidréâ*ire[t'i)"'a- Èš;tigni2eêties vilseét »'ucshons-à rgs
diable! va dire la Bureaucratie? Que vous êtes rampants, vendus au maitre clgils qservent. r Asortezdeautre
mali'n ami de votre pnyý, dénonciateur ds'tra. Si vous n'y prenez garde.le tems n est pasélogns
mes sourdes et oppressives! Allez votre train, où l'on vous forcera. non pas'd'éniirér en d'autres e e qti.avez sansdoute été en enfer
mon bon ami, et ils seront les premièrs a dire pays, mais de vous reculer das les terres incultes, à ayez donc la bonte de mie re des nouvel-
que vous avez raison. peu prés comme les Européen.s firent desSaliVges qui, les dc Craig et de ce, u'on y dit de sor

Pour moi, je pense que l'intérêt qu'excitent. peupoient autrefois les.différens états dte lAmerique. adm1 inatrábon, et principalement lorsqu'ilAlors il ne sera phI .:.lus de vons rallier , ,to t.spra aar
par tout le pays les élections que nous allons' a. perd u pour v 'os"poenneis jouiront le v oslpro - .c rut,'q il'ermployit Iintiu-
voir, requiert un Argus qui nous donnera lesdé- té t tandis qu'ils recuillront iniles fruits de vos nce militaire dans les élections, et qu'ir
tails de ce qui se passera à toutes -cos élections. p¿nibles travaux, à peine itterontils sur vous un re- s efforçait de faire passer les Canadieri
Aura-t-on du curieux,- un peu? Nen doutons gard de pitié!! Et vous mutout, paîsiles habitans pour des traîtres' et le rebelles ez la
~..pas, ne vois paS ~ ')de la can ngne, quelle douleur ne ressentirez-0ou bntó aussi de ne fa

J i o p grand ma .cela; vous savez, pas de vous voir'njt ment dépouillés des terres que tourments 'ue on ean ae"
Seigneur A rgus, et tout le monde sait ou devrait vous n'avez détri'cées -qu'avec 'des peines in6nies, et q ai prouer dans le
savoir quen 710118pauvres'ignorans deCanadi-ns que-vous destiniezà enfin La mesure est àon Tartare a qu ab2e
Sommes ausi, en dépit de ilre béise, sujets de comble : le tems est arrivé, ou vous devez decider de p.ouirsqui
sa Majesté Hritannique, que nous'devons avoir votre sort; car de cette électin va. dépendrte yOtrebbierez infii
ét'qup nous avoirs en effet, droit de' nous occu- nhI.ur, on yoire m eur fuçuVous voyez vos en- 'F -. ' &
per des affairés 'pibliques, et que la constitZion nemis, ces gens q.. diset cnadien uses tenea n.
4ui nous a été donnée, rend tout le monde justi- d'élection, vous les voyez, dis-je, travailler avec la -L'Argus repoudra a des questions dans le pr

ouble de l'opinion, publique ; les gens d si- plus grande ardenr à votre ruine; vous les voyez ,chain'numéro.,
Ont la déjà sourire à l'idée .tils seront les qairu ils__

donduite politique est digne de l'admiration des a- ' ,___eesgenrdide-_ourniensWilsvousae-
misdu ay n'ntrie. t qelMa'1 a--i doc itedja les grnrése.torien.,;qu'is omi f

mis du pays n'ont rien, Et quel maly a-t-il done' ront souffri-, s'ils atteignent leur but. Que ne font-ils L â I? G U S.
à en faire connaitre les ennemis? N'est-ce pas pas pour y parvenir ? Argent, promesses,-menaces, in-

t4nie marche dictée par la prudence ? A uriez jures, rien ne leué colte, pourvu qu'ils réississent.- TPR OIS-RIVIER-S; 2l' JUI L LET 1827.
vous obtenu une place aux Champ Elisés, si vous Déjà nous voyons se renouveller les actes d'arbitraire
aviez trahi votre Patrie? commis sous l'administration de CRAmt, le tyran les Ca- NOTR prospectus nous a dévancé, nous voia

Comme vous voyez, j'écris au galop ; la pre. nadiens. Quefle horreur n'inspire pas la conduite que encore lancé sur iorison
.miere eotrevue n'est jamois bien longue, l'on nie l.on vient.de tenir.-.I'.#ddes.habitans de cette, Pro- ecore lacihre jor ns o yaiio. d
peut guère' s'expliquer ; mais nous nous rever- vince en général, et en paiticulier de ceux de , Ri- court et paisible v joen r dans le roypeînt l d e la
,YÔons, car vous aurez souvent ma visite. vière (lu Chêne! Qnoi! Pour avoir assisté à une us-,'paix, nous revenous prendre part 't la crise que'

Vos souharen souvent mase. -a -sembléepubique convoquée poir aviser aux moyens de l'agitation politique nous laisse entievoir <l'aine

us ouavita sncces coaconserver leurs droits"dont des mains perfides citer- extrémité à 'autre du Canada, la trompette e
it les dépouiller, et de fire parvenir à leur sonné, la renommée qui l'a embauchbe, et inous

Votre ssouverain leurs sujets de.plainte contre ceux qui lesa tirés du tombeau, fait entendre à tous les babi
PHILO g ouvernent en son'nom, neuf les principaux liabitaus tans de cette Province, qu'il,n'cst rien de Pl-.

de cette lpiaroisse ont été irivésde leurs commîh-iOns iliportant pour eux q'ue de prendre une part ac-
POUR L'ARGUS. . le milices ! Comment qualifir cet acte? Il est in- tée dans la lutte.

Montréal, 18 Juillet. possible de le faire surtout lorsque l'On réfléchit lue- Persuiadé (le l'utilité d'e la consignntion dans

Ma. r.'EDIman, . c'est dans une Province Britannique que l'on s'en est un seul journal de tous les fajts qür vont donner
La conduite b:asçe et peu généreuse qu'à tenue un rendu coupable! Quoi ! des citoyens 1puiobles et fidéles i chacune ds élections, cette célébrité que le

certain nombre d'Ecossais et de Juifs réunis dans la cour à leur Roi et à leur Patrie, ont été privé de l r111 tems feroit oublier, nous offrons avec défiance de
de Mr. Isaac Valentine dans la vue d'interrompre et de commIssions le mblîçe pour avoir éte épàients a une nos propres forces, mais avec confinne dans la
troubler l'assemblée les citoyens qui a eu lieu Samedi assemblée politique nu il ne s'aghoit de en mome que totise desCmandiens, e tribut de nos foibles

*a.rnier dans la cour voisine, rous démontre la vérité de défendre leurs d.roits e't ceux <de lers cpatriotus!!! ravaux pour opérer cette s te trutile.o
et la justesse de l'ancien proverbe, '' tel maitre, tels oh ! à quels exces de tyrannie ne peu-en pas se porter1 L quroprtante qur tie.

lets." 'orsqu'on ne se isse guider que parle caprice, 'i- Lasquestion importante quiagite en ' sens di-
En effet n'est-ce pnq porter l'impudence et la hardlies. traire et la passiontode sles dhffcrezis partis en ce pays, mérite 'atten.

se au dernier dégré que d'essayer à provoquer par des tion de ses habitans; les discussions qu'elle cri
sifflements et des huirlemens, des citoyens pisibls. Mt. L'ÀtGus, , e ..r.t' denassemblés pour deblibérer sur leurs intérêts les plus On juge de la pièce par NchantJ- tsinesanadienspouro ainquediqu Aer es en-picosiébilý, çité dsCnalesqiqiu'nisntes en-
chers ? Q.m;auroient dit.ces fiers Ecossais, si qielqûes ton, et on jige des hommes par leurs oeuvres. C'est. nemis de l'èducation, s'intéressent vivement aux
vrais Canadiens avoient été les interrompre à Vassem- pourquoi en lisant lcs différens paragraphes insérés affaires de leur pays. a Et cé sera notre feuille.
blée qu'ils ont eue la semaine derniere? Ne les aur'oient- dans la Gazette le Montrédl publicc par autorté, et qui servira d'archives où l'on ira dans la suite des
ils pas apostropîhés d'un Damned Canadiens?" oui. (ù l'on vomit les injures les pluis atroces contre les Ca- 'tèms, recourir pour connoitre ce'qui se-sera pas-'
certainemett oui. Pour moi je trouve qu'on a montré Madiens, je me suis fait une idée de ce que pouvaiient sé eni.Canadn, en 1827, nu sujet et par suite de
trop degénérosité, en permettant à un nommé Johînson être les imprimeurs et l'Editeur d'un tel journl la dissolution de notre Parlement.
à la sol<1e du gou veruement) de laisser sa place poui semble que dans les papiers officiels du Comte Dalhou


